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20 SEANCE DU 16 JANVIER 1941

ne lui öterent ni la charmante modestie, ni Failure simple et
bienveillante de celui qui, par dessus tout, admire la nature et
s'interesse ä la vie du prochain. Dr Henri Flournoy.

Dr EDOUARD GALFRE
1899-1940

Ne ä Geneve, Galfre suivit le College classique et fit toutes
ses etudes de medecine dans sa ville natale. Sa these, sur une
nouvelle « Methode d'osteo-synthese resorbable », lui valut^l'es-
time de ses confreres et fit apparaitre l'esprit ingenieux et crea-

teur du jeune medecin. La Chirurgie osseuse l'attirait, convenant
bien k ses aptitudes: grande habilete manuelle jointe k une
faculte creatrice originale. Ce qui d'ailleurs ne 1'empechait pas
de s'interesser constamment ä la chimie pure, a l'electricite, ä

la mecanique. Et meme, ne combina-t-il pas un appareil tres

complique et delicat pour enregistrer electriquement les touches,
appareil que la Federation internationale d'escrime adopta tout
en invitant Galfre ä faire partie de son comite.

Apres un sejour ä Paris, ou il pratiqua sa specialite ä la
Fondation Barth, Galfre s'installa k Geneve; affirmant une
forte personnalite, le jeune Chirurgien s'attira de nombreuses

marques de gratitude de ses malades. Pourtant cette activite
si absorbante ne lui suffisait pas. Son esprit inventif le poussait
irresistiblement vers la recherche et c'est d'ailleurs cette raison

qui l'amena k notre societe en 1931.

Dans son laboratoire-atelier, assiste de quelques amis, Galfre

entreprit une serie de recherches dans les domaines les plus
divers. Et c'est alors un travail acharne, poursuivi sans repit
(bien que des conseils de moderation ne lui eussent pas manque).
Un tel rythme devait finir par alterer une sante.

Des le debut de la guerre, capitaine, chef d'une ambulance

chirurgicale, Galfre completa le materiel de son ambulance puis
construisit de toute piece une nouvelle table d'operation si bien

adaptee aux besoins actuels qu'elle lui valut la consideration
de ses chefs. Helas, ce dernier effort, qui l'absorba durant de

longs mois, ebranla sa sante. Galfre pourtant resta jusqu'au
bout ä son poste, malgre ses souffrances, faisant l'admiration
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de ses camarades. Le 15 juillet, il s'eteignait, vaillant jusqu'ä
la fin.

Nous nous inclinons devant cette tombe trop tot ouverte,
rendant un dernier hommage aux qualites de coeur et aux capa-
cites de travail de cet ami dont l'intelligence si fine fut mise

au service d'un caractere fortement trempe. A. Borloz.

Seance du 6 fevrier 1941.

En ouvrant la seance M. le President annonce le deces, sur-
venu quelques jours auparavant, de M. Auguste Behal, membre

honoraire de la Societe. L'assemblee se leve en signe de deuil.

Jean Piaget. — Quelques observations sur le developpement

psychologique de la notion du temps.

Pour etudier la genese de l'idee de temps independamment
des notions verbales et metriques usuelles, nous avons presente
aux enfants le dispositif suivant. Un bocal I en forme de ballon
est rempli jusqu'au niveau Aj^ et se vide a volonte dans un
bocal II, cylindrique, dont le niveau initial A2 est ä zero. Les

niveaux descendants de I sont Al5 B1, Fx et correspondent
en II aux niveaux ascendants A2, B2, C2 F2. Les quantites
ecoulees successivement sont egales, les temps d'ecoulement

etant done (tres grossierement) constants. Apres cbaque

operation, l'enfant dessine sur un croquis des bocaux (au trait)
le niveau de I et le niveau de II. D'oü les questions suivantes:
a) nous brassons les six dessins et demandons de les serier dans

l'ordre d'ecoulement; b) nous separons d'un coup de ciseaux
les dessins de I et ceux de II, brassons le tout et redemandons
la seriation; c) apres un nouveau brassage, nous demandons ä

quel niveau d'ordre I correspond tel dessin d'ordre II; d) les

series reconstruites, nous demandons s'il s'ecoule plus ou moins
de temps de A1 ä Cj que de A2 ä C2 (durees synchrones); e) durees

emboitees: comparer A1C1 et A1B1 ou B^ (ou idem en II).
Sans entrer dans le detail des Stades d'evolution, voici quelques

resultats interessant les operations constitutives du temps qua-
litatif et metrique (les sujets etudies ont de 5 ä 10 ans):
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